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l - PRESENTATION DE LA REGION
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,- Oette .région, au rord.Dst de Nadagàscar, est appelée
presqu'1le de Nasoala. Elle est très difficile d'accès, les l'i.!tes
y font presque totalement défaut et se ~~~~~p~ent de suivre la côte.
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La végétation
humide que l'on retrouve
Nadagascar.

de cette reg~on est du type forêt tropicale
pratiquement sur toute la côte Sst de

Du falt des difficultés d'accès, ainsi que la présence
d'une réserve naturelle (R.N. ll:0g)., cette forêt fut très peut touchée
par l'homme, c'est ce"qui explique sa très grande·richesse contrai
rement à la presque totalité de la côte est qui fut grandement
exploitée.
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Cette forêt exceptionnellement' riche vient d' ê~·tre mise,
pour UA.'1e. grande partie, -'en exploitation par la So:cié"té:>d~~ 'G-rands
rvIoulin~q.e Daka,r.La Réserve Naturelle n? 2' :fut de bè' fait déclassée,

. ~. : ' ~. ~. .;

de~~~~ie~ layons forestiers furent tracés, facil~t~t a~si les
acces sans détruire, pour l'instant, les biotopes.



II - OBJET DI; 1"':'. l'.:L,~5:;:OlJ
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l,G3 c1:Lf:'érents points énoncés dans le premier
chapf, t:."e nous ont coriduLt à prendre contact avec l'Etat. , ~.
Najor de l'Armée Ealgaclie ::cfin d'envoyer une mission mixte
ÀrBée/028TOk dans cette région difficile, nécessitant une

forte organi.sation e-t par voie de conséquence, des moyens
Lmpor-turrt s ,

La première mission Anosibe/r1ah~~oro s'était
avér8e diIficile pour le travail de recherche. Il fut déci
dé que l'armée ferait un circuit et que nous pourrions
ainsi rester facilement sur 1 ou 2 points intéressants.

2°(-#~2_2~j~~~!!~

Eta~t donnés l'originalité et~la grande richesse
de cette régio~ alliées à une prospection scientifique an.
cienne, et surtout partielle, nous espér.U%~ faire des ré
coltes in~éressantes tant sur la fQQ~e que sur la flore de
cette région.,
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LI Armée L.al.gache nous a fait bénéficier de toute
son infrastructure puissante et adaptée ; en nous transpor

tant en DC3, à l'aller comme au retour, avec ~otre person-
nel et nos résoltes, elle nous a rendu un inappréciable
service. Sur le terrain, la présence du Médecin-Capitaine
FBP~AN~, les liaisons radie avec la capitale ainsi que la
compagnie diurie troupe aguerrie nous assuraient une JQ.%faite
sécurité sanitaire.



2° - La Sous-Préfecture-------.....--...-,...--.....

Dès notre arrivée à Antalaha, nous avons reçu un accueil
attenti~ et amâ ca.L de la part de M. le Sous-Préfet. Les populations
des villages situés sur notre parcours avaient été prévenues de
notre arrivée ; le recrutement des porteurs ainsi que notre héber
gement en furent très largement facilités.

3° - La Gendarmerie
_-......- ...--..----
Pour se rendre do l'aérodrome d' Antalaha à 11 embouchure

de l'Onive, les moyens de transport étant fort rares, un véhicule
et un chauffeur aimablement mis à notre disposition par la Gend~

merie Nationale, nous conduisirent à pied d'oeuvre.
Ce fut encore un véhicule de la Gendarmerie Nationale

qui nous transporta de la ville d'Antalaha à l'aérodrome où nous
devions embarquer pour la capitale.

IV - NOYBNS O.R.S.T.O.N. enga~és

Trois sections scientifiques de l'O.R.S.T.O.~i. ont par
ticipé à cette mission. Il s'agit des sections:

- "Plantes lviédicinales" avec M. JACQU1~HIN, haître de
Recherches et M. RAKOTOZAFY, Botaniste.

"Zoologie - Parc de Tsimbazaza ll avec M. ALBIGNAC, Direeteur
du Porc Botani'\lc et Zoologique et M. RANDRIAHASOLO,
Zoologiste.
"Entomologie r1édicale fi avec M. BRUNHES, Chargé de Reehor chee ,

v - RES"()LTNfS SCI.i.:iNTIE'lqù-:8S

Après avoir examiné les moyens mis en oeuvre par l'Armée
}~lgachc, l'Administration locale et l'O.R.S.T.O.M., considérons
maintenant les résultats obtenus par les différentes sections •

....



LA FLORE ET LES PLANTES r·illDICINALES
par H. JACQUEMIN

ASPECT BOTANIQUE

"Nous distinguerons trois zones de végétation dans la région
que nous avons traversée.

1° La zone littorale

Ce territoire constitue une étroite plaine sablonneuse
orientée N-S. La haute futaie a pratiquement disparu de cette
reglon mais quelques lambeaux forestiers subsistent encore. Les
autres types de végétation sont constitués par de la Mangrove, des
marécages, des prAiries plus ou moins humides et des jachères aban
données.La culture dominante dans cette région est la vanille.

2° - La basse vallée du fleuve Cnivc

Orientée d'Ouest en. Est, cètte vallée~'devient de plus
en plus encaiss€e au fur et à mesure que l'on remon~~ le ,courant
du fleuve. Plusieurs petits villages s'échelonnent le long du cours
d'eau dont seuls les environs immédiats ont été cultivés tandis que
leEr's'ommctn'de la vallée demeurent encore recouverts par la forêt
primaire.

Au bord de l'eau se développent BARRINGTONIA hACEHOSA,
BANBOUS et RAPHIAS. Dans les derniers ~~?:~.<?~ètr.p~-.l!r..èa.de..l'embouchure
TYPHONOOORlJ1"l LIHDLEYAN1JIII forme de très importants peuplements le long
des deux bcrge s ,

" La vanille et le caféier constituent les cultures les
plus importantes suivies de très loin par le riz de monta@~e, le

"

manioc, les taros et les- bananiers.

Les plantes rudérales autour des villages comprennent
notamment CLIDI:EIA HIRTA, HAROÙGA l''LADAGASÔARIENSIS, AFF:1i.J\lOr-rUH ANGUS-
TIFOLIUI<i, IPOhAEAS divèr-s , . 3 JUIN 1986

~ 1(:. .. ft •• r __ ..J_ n"'''''lmlDl'.Iot~~r-P



~- .
'" '., ~

Sur une petite portion do la vallée, nous avons

constaté la présence Cl 'urie forêt secondaire à Ravenala
madagascariensis_.

3° - ~f~EQ~_E!!~ir~

Nous nous trouvons en présence d'un fragment de
la forêt dense ombrophile orientale do basse altitude.
Cette forêt sempervironte de type subéquatorial comporte

trois strates de végétation. Il est à remarquer que la
strate supérieure comprend fort pou de très grands arbres,
contrairement à C8 que l'on observe dans d'autres régions.

Nous avons exploré la région situéea~tour

d'lmtanandavah'ely dans toutes le S d i.r-e c'tLone , Le relief de. . '.. ."

ce ecctcuf est assez tourmonté et' présente' au-~ord une

longuo falaise abrupte et dénudée attoignant 400m d'alti-
.~. ". ~ ....

tude.
, -

~."- - .
I<:.l mois de jUillo'tne'correspond pas ~ la grande

période de floraison dola végétation, mais cela nous a

permis d'identifior les espèces qui fleurissent àcontre-:
'. ~ , '

saison. Les-familles que nous avons trouvées los plus ro-
présentées dans cette forêt sont : les Rubiacées ,ies Com-

.---
posées, les Caesalpiniacées, les Papilionacées, les Euphor-
biacées, les Acanthacées et los Apocynacées.

1ES PLANTES r-illDICINALES

1es populations locales se sont montréos assez
réticentes pour indiquer los plantes utilisées à des fins
médicin2~os. Nous avons néanmoins obtenu- des renseignements

sur 10 d'l;ntre ollcs permettant de soigner: les plaies,

le foie, la prosta,te, le paludisme, la toux, la syphilis,
. ,

les maux do ventra, la dysenterie. Une plante nous a été

désignée comme préservant des san~suos. On nous a indiqué
également deux plantes très vénéneuses.

• ••



Nous avons aussi récolté d'autres plantes afin de déter

miner leur composition chimique ct leurs évontuelles propriétés

pharmacodynamiques. Comme pour cc travail, il faut absolumont con

caître le nom scientifique de ces végétaux, nous avons dû nous limi

ter uniquement au prélèvement des espèces en floraison. Pour cha

cune d'elles, la récolte a porté sur des échantillons de feuilles,
de tiges, de racines, de fleurs ot parfois do fruits. Nous avons

ainsi prélevé 90 espèces appartenant à 38 familles ce qui montre
la grande diversité de la flore.

La grande difficulté dans ce genre de prospection consiste
à conserver le matériel récolté sans le laisser moisir.

Pour chaque espèce recueillie, des rameaux fleuris
destinés à l'herbier étaient mis à sécher entre des feuilles de
journaux comprimées entre deux grilles rigidos et placées auprès du

feu. Les échantillons destinées à l'étude chimique et pharrnaco

dynamique étaient transportés dans des sacs en plastique perforés
puis étallés sur le plancher dans une case du village. Pour le voyage
de retour, tous les échantillons étaient emballés dans de grands
sacs en plastique étanches.

Le matériel est ainsi parvenu en excellent état au labo-
ratoire.

L'étude de cos échantillons n'est pas encore terminée.



LES INSECTES HEfL~TOPHAGES

par J. BRilli'HE S

Arrivé depuis peu à Madagascar,' avec la mission d'étudier
l'épidémiologi0 dG la' filariose de Bancroft (parasitose humaine
trrulsmise parles moustiques ot affectant plus particulièrement la
Côte Est), nous avons profité de ~9tte prccif~ro mission en région
forestière non dégradécr"poûr',prendre contact'avec la faune culici
dionneetpour tester l'efficacité de notre matériel de tournée.

10
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'Les boîtes ~o Pétri ainsi que les tubes do Borrel en
verre sc sont révélé lourds et trop fragiles ; pour une prochaine
mission, ils devront être r8mplacés par leurs équivalents en matière
plastique.

D'autre part", les nombreuses petites collections d'eau
• ~ 4 • ~

si~u.~esà,l'aisselle des feuilles de Ravenales,de Pandanus, do
Tarot ou de Typhonod6rum, dans lesquelles se développent de nom

breux moustiques, nécessitent, pour être prospoctées, la mise au
point dlun petit aspirateur léger et peu, fragile.

2° - Etude de la faune culicidienne

2.1. Genre Anophele,~..·;

Ce genre ~omprend les deux,vecteurs du paludisme:
A.gambiae et A.funcstus. Nous avons capturé A.&ambiae lors de
chasses crépusculaires à l'extérieur des habitations; A.funestus

n'a.pas été rencontré.
_.._~,..A.ooa-stani_, A.J!@..scarens~s et 4.• sguamosus 30n-';

Lo a x.spèco e les plus 'a:grossivds pendant la première



partie de la nuit. Ellœne jouent aucun rôle dans la trans
mission du paludisme ou des filarioses mais leur nombre et
leur agressivité gônaient beaucoup les populations locales.

Nous avons eu :ta 'chance de capturer un
A.notleyi, espèco assez raro ct anthropophilo.

2.2. Genre Eretmapoditos
Au cours de la journie, dans la forât

littorale, il nous est arrivé d'~tre ass35lJ~ par des
nuées d'ErotI1apodites guinguevittatus.fort heureusement,
ils no -chor-chatont pas à piquer au-dessus du genou. Quel
ques ospèces de ce genre ont été impliquéos dans la ~rans

mission de viroses. En forât de basse altitudo, E.guingue-

vittatuG éta_~,~ ,,~oujq~;r:~ présent 8tagressif mais beaucoup
moins abondant que sur 10 littoral.

2.3. Genre Aëdos

Nous avons capturé Aëdes (Stegomyia)a1bo
pictus,A. (F:ynlayia) phillipi ct A.(Diccromyia) grassei.
La ,première ~spèco est très fréquente ; ,ello est anthià~

. ~ .
pophile et pique à toutes leshQuros de la journéc.'Quant
à la seconde, connue jusqu'alors à l'état adulte, nous avons
découvert E~ larve et sa nymphe. Nous avons capturé la

troisième dans la végétation basse.

En bordurodo mer ,'~ëfans ùl'ïC---té'giôri de mangrove,

nOU3 avons capturé Aëdes (S.) pembaonsîs.

2.4. Gonre Culex

... - .... -.-_. Nous n i avona tr.ouvé que daux e spèce s fran-

chement anthropophilos ; il s'agit ~e Culexp. fatigans,

ospeco péridomestique vectrice de la f.il<::l:!.A.Q~~_ de bancroft,
et de 'Culex' CC.) poiciiiPp~",' ,,' .

• ••



Dans la végétation basse ,_0U à l'état larvaire, nous

avons capt~ré·(r.(N.) horridus, C. (L.) tigripes, C.(C.) univittatus,

C. (C.) guasiguiarti, C.groupe deccn~ ct un Culiciomyia non encore

identifié.

2.5. Genre Ficalbia,,__ .. , ..,:::.....

Nous avons récolté los larves. de 4 espèces de

Ficalbia : F. rou~;,~, F.spinosa, F.bernardi et une espèce nouvelle.
Placées en élevage, ces larves devaient ~ous donner les adultes

inconnus do s csP~.~cs pl"Ef.-ci t.éc s , Rappe Lons que Los moustiques du
..... .:....... ..- ... '-._- .... '.' ".- .. _...-.. ... -.. - .. -.

sous-genre Ravenalites'vivent dans lès petites collections d'eau de

pluie re:tenues à l'aiss€ille des feuilles·de Typhonodorum, de Rave
nales ou de Pandanus.

Ces moustiClue: s, non antropophilus, ne pr é sorrtont aucun
int érêt médical. . .!~~r,'

._" . _. - - ~ .'_,~..: --4· .

2.6. Gonre Uranota~nia

Ce sont des moustiques de petite taille dont aucun
ne semble piquer l' homme. Nous avonsvz écoLté, dans ,des 'typc s de

gîte très variés, de nombreuses espèces parmi. lesquelles deux seu

lement nous sont connuus ; il s'agit d'U.shillitonis et U.douceti.

2.7. Genre Orthopodomyia

Grands moustiques aux ail~s tachetées comme celles
dos 'Anophcles, ils so dévcloppunt dans l'eau quo l'on peut trouver

dans J...c.~ .~trbres ~reux.

" ,".. Nous avons capturé dOlL"1: espèces que nous n ' avons pas

encore déterminé avec certitude; il pourrait s'agir d'q,geborti

c't d'O.vorvoni.

• ••



De nombreux moustiques, dont un Aëdes agressif

SO,t,l~ .:couvcr-t . f'ores t.icr-, sont encore indéterminé s. Ces

réco);:~91?,g'.espèces originales ou d'espèces incomplète
ment décrites, donneront lieu à de prochaines pub~ications.

3° - Récoltes de Simulies et d'ineect~s ~ivers-----------------------------------------
Les Simulies sont des Df.pt èr'e s Nématocères

dont le s larves et les nymphes vivent le plus .souvent .dans
les eaux courantë'~·~·-L~'·~ ad~itcs de co~t~in;;-·~·~~èc~s '(~".

riladagascar S.imerinae,S.neireti et S.ambositra,e) ont ,très

agressifs vis-:-à-vis de l' homme et des.__ ~.~~a.:~.:.::_?:<?mestiqbles.
En Afrique et en Arnériqueoon-:.::~l_~,que:..quesespèces de .ce.tte

famille transmettent l'Onchocercose.

Nous avons récolté et obtenu à l'état adulte

après é12vage : S.ruficorne, S.unicornutum et enfin

S.gyas dont seuls le s stades préimaginaux étn··.cnt connus.

Do nuit, grâce à un piège lumineux, nous avons
e:l:fectué d'abondantes récoltes de papillons et d'insectes

divers ; tout le matériel ainsi co~lecté a été envoyé, pour
étude, à des spécialistes.

4° Conclusions
. .'

Cette première mission a été largement bénéfique ;

elle nous a pormis de confronter notre matériel entomolo

gique à la rude vie en région forestière e~ n~us a donnG .
l'occasion de récolter de nombreuses éspèces de Cl.Ùicidao'

dont beaucoup sont hématophages et par conséquent suncep

tibles de transmettre à l'homme des maladies.. ' .
Lorsque le long travail de laboratoiro'''sëra: tor-

miné, elle aura apporté une appréciable contribution à la

connaissance de la faune culicidienne malgache.



LA FAUNE ORNITHOLOGIQUE ET MM®~LOGIQUE

par R. ALBIGNAC

l - PRESENTATION

Contrairement à notre première mission, nous nous
sommes équipés normalom~nt en matériel scientifique, ccci 0'avérant
indispensable pour des récoltes valables. De plus, le travail pro

longé de 15 jours dans la même reglon nous a permis de mieux exploi
ter les ressources de la faune de cette ancienne réserve nO 2.

II - LE ~~TERIEL

Nous avions donc au total
20 pièges à carnivores

- 30 tapettes à rongeurs
1 paire de jumelles
1 fusil de capture et le matériel de natura

lisation.

III - LLS RESULTATS

A) - Résultat des captures de carnivores

Nous avons piégé en 3 endroits différents l'un dans la
réoorve ~I~: les deux autres à l'extérieur (1 et II) au début de

la falaise et au dessus du village (plan joint).

Nous .avions également fait faire 2 pièges locaux pour
capturer vivants des "Fosa" (Cryptoprocta forox).

Les piègos des lieux l ct II n'ont rien donné d'inté

ressant. Par contre, ceux des lieux III nous ont procuré entière

satisfaction. Cc lieu III est en pleine réserve dans une très
b~lle foret encore viergo à environ 150 m d'altitude.

...



Nous y avons capturé :

- 2 Fbssa fossa Schrub : 1

- 4 Galidia ~legans Is. ~eof.

1 ~

: 2 0' 2

Nous avons également pu capturer un Uroplatus Lineatus
Dimoril ct Bibron. Il n'était pas du tout signalé dans
cette région, co qui ost intéressant du point do vue de sa

répartition géographique. Après rensoignement, il exis
terait assoz couramment dans la région toujours sur Pan-

00.

d.anua ,

B) - Résultat des Observations

Obs~rvation Ornithologiquu
PSITrrACIDAE

Coracopsis v. vasa (Shaw)
Coracopsis n.nigra (Linné)
Agapornis cana cana, (Gme:lin)

Coua caeruloa (Linné)
Contropus t.toulou (Muller)
Coua raynaudii Pucliüran
Coua cristata cristata (Linné)

CO]L,". l l').':.E

Lcptosanus discolor (HErman)
APOTIDAB
Cypsiurus parvus gracilis (Sharpc)

I:EROf'ID!ill
I\Iurops supc r-cf.Lf.o sua (Linné)

•••
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NUSCICAPIDAE
Tchitroa m. mutata (Linné)

Newtonia bruncicauda (Newton)

PYCNONOTIDE
Ixocincla madagascar:l.onsis (Mul.le!;')

DICHTTP"!:DAE
" ..._:., • ·f:. '.

Dicrurus f. fortificatus (Linné)

VANGIDAE
t :..

Leptoptcrus ch s.chabc.r t nlullor)
Calicalicus madagascarionsis. (L~nné)
Artamolla v.viridis (Muller)

Alcctroonas madagascarionsis (L)

ALCEDINI D!ill
Corythornio Vintsioid~s (Eydouxet gorvais)
:r :C:~; T II-·· E
......- -.--
Cinnyris s.souimanga (Gmelin)
Cinnyris n.notatus (hullc:r)

--------~-----------------------~--------

MO TACILLIDAE
Motacilla flavivcntris Hartlaub
PLOCEr Diill

Foudia madagascaricnsis'(Linné)
Spormcstœ nana (Puchc r an )
Nolicurvius nclicourvi (Scopoli)



TH1ALIIDAE

Bernieria m.madagascaricnsis (Gmclin)
Bernicria z.zosterops (Sharpc)
Oxylabcs madngascaricnsis (Gmclin)

C' - l'" r;'-' ':.
_ ~-:_.J_~._._._.U_\~__l_. ~..;..!-

Con.1 ._[la .c s ci.norca (Muller)

PL.A.TALBIDAE

Lophotibis c.cristata Boddacrt
COLmlBIDAE
'Strcptopelia p.picturata (Tommiriot)·

ZOSTr7ROPIDAE

Zostorops m.madoraspatana (Linné)

PHASIANIDAE

Numida m.mitrata Pallas

PHILEP!~TIDAE

Ph.i.Lcr ~ tta castanoa (l'lull~r)

TURDID,A.E

CopsychuG a. albospocularis (Eydoux et Gervais)

Copsychus albospocularis form. inexpE.:ctatus.(Richmond-)

Observation mammalogiquo

Lcmur varicgatus Kerr .. (forme rousse)
Lomur f.albiforns Geoffr.

Cryptoprocta ferox Bennett

Vivcrricula schlegoli (Horsfiold)

....••



Figure n ? 1

figure nO 2 - A



•

figure nO 2 - B

figure nO 3 - A
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figure n ? 3 B
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c) - liésultats des Naturalisations (Complément de Collections)

- 1 Coua raynaudii (Puchcron)
- 1 Bornicria z. zostcrops (8honp)
- Philcpitta castanaca (Muller)
- 1 Copsychus albospocularis for~.inexpectatis Richmond

D) - L;s pièges employés dans cotte région

1) Piège pour capture de "Posa" (vivants) : fig. 1
Il est constitué d'une cage munie d'une porte à glissière qui
tombe lorsque l'animal déclanche le dispositif de maintien qui
sc trouve à l'intérieur.

2) Piège pour capture de mammifères: fig. 2 A et B

fig. 3 A et B
Ces 2 pièges utilisent 10 môme principe, à savoir un nrc qui Be

dét~ndra. Cotte arc ost muni d'une corda à noeud coulant qui
étrangle l'animal lorsque celui-ci vient prendre la proie qt1i

amorçait 10 piège.

3; Piège à pintades : fig. 4
C'est également un arc muni d'une corde à no aud coulant qui s():~.+'

los pièces maîtresses. L'animal déclanche le piègo en posant le
pied dessus ct sc trouve ainsi pondu par une patte.

C\.;tt0 région du Hasoala nous a paru d'unü rich<.;ssü excep
tionnelle et il vst à souhaiter qu~ l'~xploitation do cette région
soit ratiolU1~llù cn laissant los biotopes à pou près intacts afin

do pr-ot égc r uno faunl: ct une f'Lor-o original...:s qui r-Lsquor-atcrrt de
disparaître à jamais.



REM E R CIE h E N T S

Nous tenons à Gxprimur nos vifs rum~rci0m0nts au

Général Rill'~NANTSOA, Chef de l'Etat Major Général de l'Armée
Malgache qui nous a autorisé à accompagner lus marches manoeuvres
des parachutistes malgaches. Nous adressons égaloment notre gra

titude à tous sus collaboratoUTs qui ont organisé l'expédition,
particulièrement au Capitaine RAKOTONlRAIN~~et au Sous-Lioutcnant

JAOTO~œO qui commandait la marche-manoeuvre.

Nous sownos très r~connaissants à M. 10 bous-Préfet

d'Antalaha pour l'accueil qU'il nous a rés~rvé ct pour toute l'aide

qu'il nous a apportée sur lu plan administratif.

Nous rome reions au evf. la ::5ous-LiGutc.mant commandarrt
la Compagru,o de gendarmerie dl., rtaLaha qui a mis à notre disposi

tion los véhicules ct lus chauffeurs nécessaires à nos déplacements

sur route.

Enfin, nous avons été très touchés par l'accueil et

l'hospitalité que nous ont réservés les chefs dos villages ct los
populations des bords de l'Onive.




